
Témoignages

« Tout d’abord, prenons un élément de contexte. Quand
j’étais au lycée, on apprenait les villes les plus peuplées du
monde. C’était Paris, Tokyo, New-York. En 2025, c’est
Djakarta, en Indonésie, et Dacca, au Bangladesh. Tokyo est
troisième. Paris et New-York ne sont même pas présentes
dans le Top Dix où l’on trouve également New Delhi et
Calcutta, en Inde, Shanghaï et Guangzhou, en Chine, le
Caire, en Egypte, Manille, au Philippines, Séoul, en Corée
du Sud. Toutes ces villes ont plus de 20 millions
d’habitants. Djakarta frôle 42 millions et Dacca, 37 millions.
Comme nous sommes en pleine campagne municipale,
imaginez la vie des Maires qui dirigent ces grandes
concentrations humaines ! Dans cet échantillon, il n’y a
plus de ville européenne. C’est une photographie du
monde, cinq siècles après le début de l’expansion
coloniale européenne et 80 ans de domination unilatérale
des Etats-Unis. A ce titre, il est intéressant de noter
l’élection d’un musulman à New-York, malgré le barrage de
la bourgeoisie, y compris, Donald Trump qui l’accuse de «
Communiste ».

Durant ces 5 siècles, les Etats-Unis ont émergé comme
puissance qui a vaincu les colonisateurs anglais. A partir
de la 2e guerre mondiale, ils dominent le monde, sans
partage. C’est cette période uni-polaire qui est en train de
prendre fin, pour être remplacé par un monde multi-
polaire dont la revendication principale est le respect des
peuples souverains. Les tentatives d’utiliser la force pour
sanctionner ou contraindre les pays émergents sont
vouées à l’échec. On sent un vent d’émancipation qui
conteste la tutelle des Etats-Unis et des anciens pays
colonisateurs. Dans ce tourbillon, l’influence de la France
diminue. Il lui sera difficile de tenir les confettis de
l’Empire. Par contre, à côté de nous, l’Inde a dépassé la
Chine en population, l’Afrique atteindra 2,5 milliards
d’habitants, dans 25 ans. Nous serons de plus en plus une
enclave européenne, d’à peine un million d’habitants,
coincés entre 2 mastodontes : l’Afrique et l’Asie. Ca vaut le
coup d’y réfléchir.

Deuxièmement, dans ce vaste mouvement émergent, on
note le rôle primordial de la Chine, ses réussites
spectaculaires, la solidité de sa gouvernance. A la base, il y



Rendez-vous à partir de 17h. Séance de 17h30 à
20h30. S’inscrire impérativement.
https://lqv2u.r.ag.d.sendibm3.com/mk/cl/f/sh/6rqJfg
q8dINmNjaQagNwk7BO2N7/RFfhCiet19sB

Trois témoignages guideront la soirée :

• Ary YEE-CHONG-TCHI-KAN (délégation PCR 1985)

• Bruno Guigue (auteur Communisme, L’Odyssée
Chinoise)

• Philippe YEE-CHONG-TCHI-KAN (séminaire Marx,
Chine)

Nous accueillerons également une série de courtes
interventions, afin de croiser les points de vue et de
révéler la richesse du génie créateur réunionnais.
Interviendront notamment :

• un ingénieur agronome

• un chercheur spécialisé dans le miel thérapeutique

• un expert en transformation numérique

• deux ingénieurs engagés dans le développement
durable

• une militante de la Paix

• une étudiante en Master

• un doctorant en Histoire

• un économiste

Témoignages

a le Parti communiste Chinois et son expérience, à la tête
de 22% de la population mondiale. En 2021 , il a annoncé la
fin de la pauvreté absolue. C’est une victoire politique sans
précédent. C’est une application concrète de la ligne
idéologique communiste. La Conférence de vendredi fera
ressortir les points de ruptures qui conditionnent les
transformations sociales. Le socialisme aux
caractéristiques chinoises en fait partie. Mais alors
comment articuler La Réunion avec ce vaste ensemble en
mouvement ?

Ce sera la 3e partie de ce Master Class qui mettra en avant
« le génie créateur réunionnais ». En d’autres termes,
compter sur ses propres forces et ses capacités d’analyse
et d’actions. Le PCR est créé en 1959. Il s’émancipe d’un
parti parisien. Dès lors, il mène ses réflexions et détermine
ses choix. Deux ans après la fondation, en 1961 , son
secrétaire général, Paul Vergès, est aux côtés de Mao
Zedong, sur la Place Tien An Men. Le Président Français,
de Gaulle reconnaîtra la Chine communiste, en 1964 et les
Etats-Unis, en 1971 . Le dirigeant du PCR est un précurseur.

En 1985, le PCR est invité à Beij ing par le Comité Central du
PCC. Paul Vergès dirige la délégation qui est reçue par le
Secrétaire Général HU Yaobang. De retour, il a tenu une
conférence de presse. Témoignages rend compte dans ses
éditions du 4 et 5 décembre 1985. Ça vaut le coup de les

relire et vérifier, avec recul, si ce voyage était juste. Voici
un extrait : « la leçon à tirer. Le voyage des communistes
réunionnais a été aussi intéressant au point de vue des
relations entre la Chine et La Réunion. D’un côté, il y a un
grand pays avec des problèmes immenses et de l’autre, un
tout petit pays avec des problèmes immenses aussi, à son
échelle. La Chine est en train de réussir à surmonter des
obstacles qui pouvaient paraître infranchissables. En
définitive, la leçon à tirer est qu’il n’y a pas de problème
sans solution ». Toujours replacer La Réunion dans cet
ensemble global.

En 40 ans, la Chine a fait des progrès « immenses ».
Qu’avons-nous appris ? Qu’avons-nous partagé ? Comment
avancer, sans être coupé du monde en mouvement ?
Aujourd’hui, les solutions se trouvent partout, en
particulier dans le voisinage géographique. Plusieurs
personnes exposeront leur expérience. Pour ma part, je
ferai le point sur mon parcours depuis cette rencontre car
je faisais partie de la délégation.

Question pratique : Rendez-vous à partir de 17h pour une
séance qui durera de 17h30 à 20h30. Si vous êtes
intéressés, il reste quelques places mais il faut s’inscrire
impérativement. Notre référente : Juliane numéro de
téléphone 0692 723929 ; e-mail hoaeli.jullae@gmail.com. »



Au cœur de ce tournant historique : Léon de Léper-
vanche, dirigeant communiste et grande figure de la
Résistance réunionnaise, dont le rôle déterminant
demeure un repère pour de nombreux Réunionnais.
Par son courage, son sens de l’organisation et sa ca-
pacité à mobiliser les travailleurs et des Portois, Lé-
pervanche a joué un rôle décisif dans la libération de
La Réunion, en lien avec l’intervention du contre-tor-
pilleur Le Léopard des Forces Françaises Libres.
Il a permis à notre île de refuser la soumission, et
d’ouvrir la voie à un avenir démocratique.

Comme chaque année, la section PCR du Port réaf-
firme l’importance de préserver cette mémoire
populaire et combattante, héritage important pour
les luttes d’aujourd’hui.
Devant les personnes rassemblées, plusieurs inter-
venants ont rappelé ce moment fort de notre histoire
: Patric Boitard, Raymond Lauret, Jean-Yves Lan-
genier, Élie Hoarau, Virgile Rustan
Ils ont salué le courage de celles et ceux qui ont ré-
sisté, et notamment le sacrifice des trois Portoises et
Portois tombés pour la liberté, dont la détermination
continue d’inspirer notre engagement.



Oté
Mézami la vi lé konmsa, pou ou, pou mwin, pou toulmoun o bou di kont.
Tazantan out kèr lé an fète, tanzantan ou lé akablé. Zot va dir amwin sé inn
késtyonn karaktèr soi ou lé Zan k’i ri, soi ou lé zan k’i plèr mé sé galman in
n’afèr d’déstin.

µ
Toute fasson lé pa toulmoune i pran mèm fasson bann zaléa d’la vi : san konté
k’in pé i oi touzour bann bon koté d’in afèr, d’ote i oi touzour lo mové koté. Si
mi pe done azot in konsèye sé pran modèl dsi lo gran Fourcade, li k’i dizé-plito
k’i shanté-« Mi pran la vi konm li ariv ; lo zour, la nuite lé touzour parèye, mon
kèr lé konm in kèr d’solèye »

In kon, sèye : si Titine la kite azot é ké zot kèr lé an margoz sirésèrtin si zot i
rode bien zot i pé kékpar gingn in konsolassion, inn pèrdi diss rotrouvé.

Kossa k’zot i di dsa ? Pou mwin wala koman mi konpran la vi.

Alé ! Mi kite azot roflèshir la dsi é ni retrouv pli dvan, sipétadyé.




